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FD : Il est tôt et il fait plutôt frais 
ce matin. Comment allez-vous ?

EC : Je vais bien. Fidèle au poste 
depuis 25 ans à Lausanne dont 6 ans 
ici ! Parcourir chaque jour 20 à 22 
km de rues et trottoirs dans le quar-
tier, dès 6h du matin, ça maintient 
la forme. 

FD : N’est-ce pas trop pénible de 
travailler aussi matinalement ?

EC : C’est une question d’habitu-
de, mais en même temps, on peut 
évoluer en sécurité et plus facile-
ment avec notre matériel, sans dé-
ranger ni être trop dérangé par le 
flux du trafic et des passant.e.s. Et 
du coup, ma journée se finit plus tôt 
aussi, vers 16h30.

FD : Ne souhaiteriez-vous pas plu-
tôt conduire les voitures-brosses et 
être à l’abri ?

EC : Ce serait un avancement, 
mais non, je préfère être à pied. 
Conduire les engins demande beau-
coup d’attention, de vigilance, à 
regarder dans toutes les directions, 
éviter les obstacles. Il faut une 
bonne acuité visuelle. C’est trop de 
technologie, d’électronique, de ten-
sion et de responsabilités pour moi. 

FD : Quelles sont vos tâches ?

EC : Avant on nous appelait ba-
layeurs, mais c’est bien plus que 
ça. Oui, j’utilise un balai de tiges de 
bambou, je rabats les détritus pris 
entre les voitures garées, dans les 
recoins, pour que la voiture-brosse 
ou mon Glutton puisse les aspirer ; 
je procède à un nettoyage horizon-
tal, sur la chaussée : crottes avec 
ou sans sachet, papiers, mégots, 
cannettes, ordures tombées des 
containers ou des camions-pou-
belles, feuilles mortes envolées par 

le vent... et y en a beaucoup dans 
ce quartier. Mais je nettoie aussi à 
la verticale, à dégager les abris-bus, 
les poubelles, les poteaux et candé-
labres des affichettes ou stickers... 
sauf les avis de chats perdus que je 
laisse quelques jours. Je désherbe 
les murets, les bordures de trottoir, 

je dégage les grilles d’évacuation 
des eaux de ruissellement. En hi-
ver, il faut déneiger les trottoirs, les 
arrêts de bus, les passages piétons, 
les pistes cyclables, avec une petite 
fraiseuse, puis passer l’épandeuse 
à sel pour éviter le gel. Et surtout, 
ce que j’ai le plus à cœur de faire, 
j’exerce un rôle d’observation et 
de signalement de tous problèmes 
à résoudre par les services spécia-
lisés : des trous dans la chaussée, 
des tags sur les bâtiments, une zone 
constellée de chewing-gums, des 
éclairages défectueux, des rues où 
les incivilités sont plus marquées 
comme à la rte de Genève ou au ch. 
de Renens, etc. Bientôt, j’aurai un 

Hommes de l’ombre au service de la propreté 
154 hommes et 1 femme s’appliquent au quotidien, par tous les temps, pour mainte-
nir l’espace public propre et sain en ville de Lausanne. Malgré leur tenue orange fluo 
avec bandes réfléchissantes, marquée des insignes de la ville, ils et elle exécutent fiè-
rement un travail discret et minutieux. Rencontre avec l’ouvrier d’entretien qui arpente 
notre quartier.   

nouveau Glutton-Kärcher avec de 
petits jets d’eau afin d’éliminer les 
déjections canines, les saletés col-
lantes, ce sera top.

FD : A quelle fréquence pas-
sez-vous dans chaque rue ?

EC : Je passe 2 à 3 fois/sem. selon 
les rues ou saisons et tous les jours 
aux points les plus critiques, les 
grands axes. Ma tournée est organi-
sée en un circuit logique et efficace 
selon les besoins répertoriés, rues 
commerçantes ou résidentielles. 

FD : Qu’est-ce qui est le plus ra-
geant de votre point de vue ?

EC : C’est le manque de respect 
de certaines personnes, le laisser-al-
ler près des éco-points et collecteurs 
d’habits, tous ces encombrants sau-
vages.

FD : Avez-vous des contacts avec 
les habitant·e·s du quartier ? 

EC : Oui, j’en connais beaucoup ; 
on se salue, je les aide, les renseigne. 
Les gens sont plutôt respectueux 
envers moi. Certains m’ignorent, 
d’autres me remercient.

FD : Qu’est-ce qui fait votre fierté ?

EC : C’est de travailler pour la 
Ville de Lausanne, le travail bien 
fait, être toujours à l’heure, très res-
pectueux des règles, fidèle au poste 
et très motivé. Nous sommes des 
héros !

                        Propos recueillis par                                                                    	
	                 Françoise Duvoisin

Pour aller pllus loin : 

Au boulot pour nettoyer le do-
maine public | By La Télé

www.lausanne.ch/vie-pratique/
dechets-recyclage/proprete/vehi-
cules-PDP.html

© Françoise Duvoisin
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